
NOUVELLES ANNALES DE MATHÉMATIQUES

COMBESCURE
Solution de la question 180
Nouvelles annales de mathématiques 1re série, tome 13
(1854), p. 283-285
<http://www.numdam.org/item?id=NAM_1854_1_13__283_0>

© Nouvelles annales de mathématiques, 1854, tous droits
réservés.

L’accès aux archives de la revue « Nouvelles annales de
mathématiques » implique l’accord avec les conditions
générales d’utilisation (http://www.numdam.org/conditions).
Toute utilisation commerciale ou impression systématique
est constitutive d’une infraction pénale. Toute copie ou
impression de ce fichier doit contenir la présente men-
tion de copyright.

Article numérisé dans le cadre du programme
Numérisation de documents anciens mathématiques

http://www.numdam.org/

http://www.numdam.org/item?id=NAM_1854_1_13__283_0
http://www.numdam.org/conditions
http://www.numdam.org/
http://www.numdam.org/


SOLUTION DE LA QUESTION
(voir t. Vif, p. 157) ;

PAR M. COMBESCURE.

Étant donnée la base d'un triangle curviligne formé
par trois arcs de parabole ayant le même foyer, le lieu du
sommet, lorsque l'angle fait par les deux côtés est con-
stant, sera un ovale de Descartes.

L'équation polaire d'une parabole est, entre les coor-
données r e t 0, issues du foyer,

r= P

i— cos(ô — e)'

p et £ étant deux constantes arbitraires dont la significa-
tion est très-connue. En faisant passer la parabole par le
pojnt ( r j , 04), on aura

Pour une deuxième parabole de même foyer et passant par
un point (r2, 02), on aurait semblablement

sin2!(02-— w)

Ces deux équations prises ensemble déterminent les coor-
données r, 0 du sommet du triangle parabolique $ mais il
faut y joindre la condition relative à l'angle au sommet.
Or (A et v étant les inclinaisons respectives des deux para-



boles sur Ie rayon vecteur r, on a

rdB dB

tang v = — cot - (Ô — w) ;

d'où, en appelant - l'angle donné au sommet,

tang - = tang (p. — v) = tang - (g — w), g — w ~ A .

En éliminant e entre les deux équations

l~r___ s i n l ^ — g ) 4 Â — sin 1(0,4- A — g)
V r ,""s ini (ö — g)' V '•>"" sin|(Ô-f-A — g)'

on aura Féquation du lieu cherché entreV et 0, et il fau-
dra se rappeler que, dans l'équation ainsi obtenue, V î >
V^ sont censés comporter le signe zb. Ces équations don-
nent d'abord

/ j n __ sin{-(9, — s) 4-sin l (Ö — g) __ g a \ i *)

î37 '

or

2

•0 0 , - f Ô
g h A —g

_ , a D g l

~ e ) «ani; i ^ - i— + A - . J



donc, en appeJant À le premier membre et ayant égard aux
équations précédentes,

0, — O 02 — 0
< tang —j— tang -—.—

= (V^+ s/n) (y/7-f- \fr7) tang -~—

f r r \( r r \ $i — ö
— \\ r •+ S/r-i) [\lr — y/r, J tang —j—

ce qui se reduit à

s/rl){fr+ fc) 1
I

J

sinin - X r •+- sjr\ sin - (0 — A — 0) — y/^sin - (0, 4- A — 0)

X sjr — y/**» V̂ 2 sin - (0, — 0a — A) = o ,

ou, par une introduction facile de nouvelles constantes

i\la, b, oc,

r-4-2 y/flsin-(0 — a) sjr — ^ = 0;

d'oùou

y/r = \ja sin - (0 — a) ± i / a sin2 - ( 0 —- a) -h ^,

et, si Ton veut,

y^ = s[â sin i 0 ± i/a sin2 ~ 0 + b ,

équation d'un ovale de Descartes.


